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1ère lecture : Za 12, 10-12a ; 13, 1 
Psaume 62, 2, 3-4, 5-6, 8-9 
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Evangile : Lc 9, 18-24 

 
 

« La joie sur les lèvres, je dirai ta louange » 
 

(Extraits) 
 
« Et vous, que dites vous ? Pour vous, qui suis-je ? » (Lc 9, 20). Cette question, le Christ ne 
cesse de la poser à ses disciples, hier et aujourd’hui. Il attend de chacun d’entre nous une 
réponse personnelle ou, plus encore, une adhésion personnelle. Une réponse qui nous 
détermine face aux interrogations de la foule. 
 
Hier, les contemporains de Jésus n’étaient pas d’accord sur qui il était : Jean-Baptiste, Elie, 
Jérémie ou encore un autre prophète. Aujourd’hui, cette divergence d’opinion est toujours 
d’actualité ! Personne ne nie plus que Jésus a existé mais, pour autant, il n’y a pas accord sur 
« qui il est ». Régulièrement, il y a des livres ou des émissions qui cherchent à répondre à la 
question « Qui est Jésus ? » avec souvent des hypothèses farfelues. On voudrait comprendre 
comment cet homme, sans pouvoir, sans argent, a pu marquer si fortement l’histoire de 
l’humanité. 
 
« Me voici, mon Dieu, je suis venu pour faire ta volonté. » (He 10, 7). François ; Jean-
Alexandre, Olivier, par le « Me voici » que vous venez de prononcer à l’appel de votre nom, 
vous répondez à la question du Christ « Pour vous, qui suis-je ? ». Il est notre maître ; nous 
sommes ses disciples. Et un disciple n’est pas plus grand que son maître. Lui qui a pris la 
tenue du serviteur, nous nous mettons à sa suite. Pour servir d’abord les petits, pour leur 
annoncer la source de la vie : le Christ. La vraie réponse aux questions de la foule sur 
l’identité de Jésus, ce n’est pas un long discours mais nos vies offertes au Christ. 
 
Nos actes, la cohérence de notre vie, attestent que le Christ est Seigneur, qu’il est le messie, 
qu’il est vivant, le Vivant. Tout le peuple que nous formons reçoit la mission de témoigner 
ainsi du Christ. Et c’est la mission des évêques, des prêtres, des diacres d’être configurés au 
Christ pour conduire le peuple chrétien à être un peuple de vrais disciples. 
 
« Frères, en Jésus Christ, vous êtes tous fils de Dieu par la foi. » (Ga 3, 26). Les paroles de 
l’Evangile d’aujourd’hui s’appliquent à nous tous. Ecoutons bien : « Jésus leur disait à tous : 
« Celui qui veut marcher à ma suite, qu’il renonce à lui-même, qu’il prenne sa croix chaque 
jour, et qu’il me suive. Car celui qui veut sauver sa vie la perdra ; mais celui qui perdra sa vie 
pour moi la sauvera. » (Lc 9 23-24). François, Jean-Alexandre, Olivier, pendant le chant de la 



litanie des saints, vous allez vous prosterner au sol. Ce signe d’offrande totale de votre vie 
marque souvent les esprits. Sa radicalité peut choquer, mais c’est la vie véritable qu’on 
reçoit en donnant au Christ notre vie. 
 
François, Jean-Alexandre, Olivier, dans la fidélité des jours, c’est la vie du Ressuscité qui va 
vous porter et vous donner vie. 
 
Tout à l’heure, nous avons entendu le psaume 62. Gravons-le dans notre cœur. Il exprime le 
ressort de notre existence de disciples et de ministres : « Je t’ai contemplé au sanctuaire, j’ai 
vu ta force et ta gloire. Ton amour vaut mieux que la vie : tu seras la louange de mes lèvres ! 
Toute ma vie je vais te bénir, lever les mains en invoquant ton nom. Comme par un festin je 
serai rassasié ; la joie sur les lèvres, je dirai ta louange. » 
 
Dans le Livre de Zacharie nous est faite une promesse : « Je répandrai [nous dit le Seigneur] 
sur la maison de David […] un esprit qui fera naître en eux bonté et supplication. » (Za 12, 
10a) 
 
Mes amis, que l’eucharistie soit la source de votre vie diaconale. Que la louange et la 
supplication ne cessent d’habiter votre cœur. L’Ecriture nous parle de bonté. Oui mes amis, 
soyez bons. Je me permets de citer une partie de la prière d’ordination : « Seigneur, envoie 
sur eux ton Esprit Saint. […] Fais croître en eux les vertus évangéliques : qu’ils soient animés 
d’une charité sincère, qu’ils prennent soin des malades et des pauvres, qu’ils fassent preuve 
d’une autorité pleine de mesure et d’une grande pureté de cœur, qu’ils s’efforcent d’être 
dociles à l’Esprit. » François, Jean-Alexandre, Olivier, ensemble, dans l’action de grâce pour 
l’appel entendu, levons les yeux vers celui qu’ils ont transpercé. 
 
Amen. 
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